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Pr�ambule

Le Syndicat d’Assainissement du Val d’Azergues (S.A.V.A.) regroupe les communes de Bagnols, 
Bois d’Oingt, Le Breuil, Chamelet, L�gny, L�tra, Moir�, Oingt, Sainte-Paule, Saint-Laurent d’Oingt, 
Saint-V�rand et Ternand.
Il a en charge l’�laboration du Sch�ma Directeur d’Assainissement, r�alis� par le bureau d’�tudes 
G2C Environnement en 2006 et approuv� le 4 septembre 2006.

Le service d’assainissement est exploit� en affermage par la Soci�t� de Distributions d’Eaux 
Intercommunale (S.D.E.I.) dont les prestations sont les suivantes :

 La gestion du service : application du r�glement de service, fonctionnement, surveillance et 
entretien des installations.

 La gestion des abonn�s : accueil des usagers, facturation, traitement des dol�ances client.
 La mise en service : assainissement complet, branchements, collecteurs.
 L’entretien de l’ensemble des ouvrages.
 Le renouvellement des collecteurs (<6 m) et des �quipements �lectrom�caniques.

La collectivit� prend en charge le renouvellement de la voirie, des cl�tures, des collecteurs (>6 m), 
des ouvrages de traitement, des postes de rel�vement, des stations d’�puration et du g�nie civil.

1- L’Etat initial 

1-1 Le r�seau d’assainissement collectif

Le nombre d’abonn�s sur la commune de L�tra est de 93 en 2007 avec un d�bit nominal moyen de 
19 m3 par jour.

Le r�seau d’assainissement collectif dessert le Bourg et le hameau des Traites en diam 300 mm.
Il a une longueur totale de 2 050 m r�partis comme suit :

- 1 650 m�tres constitu�s en unitaire sur le bourg.
- 400 m�tres en s�paratif desservant le hameau des Traites.

Une pompe de relevage localis�e au bourg permet d’envoyer les eaux us�es des logements de 
l’OPAC dans le r�seau de collecte communal.

Le r�seau des eaux pluviales dispose de 3 bassins de r�tention et se rejette dans les ruisseaux du 
Rebaisselet ou Doury.

1-2 La station d’�puration

Les eaux us�es sont trait�es par la station d’�puration de La Gabaudi�re (L�tra), mise en service en 
1964 et d’une capacit� nominale de 375 Eq. H,  22,5 kg de charge de DBO5/jour et 53 m3/j de d�bit 
nominal.

Le traitement est de type � biologique par lit bact�rien � faible charge � et le rejet apr�s traitement est 
la rivi�re d’Azergues. 
Le traitement des boues est par lits de s�chage et l’�vacuation se fait vers la station de Pierre B�nite.
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Bilan sur l’assainissement de la station de L�tra

Date D�but
ENTREE \

DBO5
ENTREE \

DCO
ENTREE \

MES
ENTRE
E \ PH

SORTIE \
DBO5

SORTIE \
DCO

SORTIE 
\ MES

SORTIE 
\ PH

20/03/2001 14 101 40 6,9 6 32 18 6,9
30/07/2001 82 221 88 8 14 77 22,8 8,2
18/03/2002 179 623 196 7,6 22 123 46 7,7
08/10/2002 184 474 243 8,3 62 205 69,5 7,75
19/03/2003 297 765 231 8,15 45 207 67,5 7,65
09/09/2003 154 417 143 8,05 56 291 232 7,55
29/10/2003 178 382 99 7,4 31 110 38 7,55
18/03/2004 200 691 282 7,15 10 65 22 7,4
11/05/2005 395 1990 1400 6,9 21 150 27 7,4
28/09/2005 800 2620 1950 7 46 208 45 7,8
18/05/2006 Nc Nc Nc Nc Nc Nc Nc 7,4
31/10/2006 190 408 210 Nc 22 219 83 nc
20/12/2006 Nc Nc Nc Nc Nc Nc Nc 7,9

7/06/2007 Nc Nc Nc Nc Nc Nc Nc 7,3
Synth�se �tabli par l’atelier de l’aRue suivant les rapports de visite de IRH environnement

La station est aujourd’hui v�tuste, aussi bien au niveau de sa conception que de son �tat g�n�ral 
(nombreuses fissures sur les ouvrages) et d’un fonctionnement m�diocre.
Il n’existe pas de mesure de d�bit en sortie de station d’�puration contrairement � la r�glementation, 
il n’est donc pas possible d’�valuer les charges polluantes. 
Le traitement de l’azote est inexistant (mais la station n’est pas pr�vue pour traiter la pollution 
azot�e). 
C’est pourquoi le S.A.V.A. a pr�vu l’abandon de la station au profit de celle du Breuil en cours de 
r�alisation.
Au terme de ces travaux, l’unit� de L�tra situ�e � la Gabaudi�re sera d�mont�e, les terrains nivel�s 
et rendus au champ d’expansion.

Le planning d’intervention �tabli par le SAVA en novembre 2009 est le suivant :

2011 : Arriv�e du collecteur Azergues sur la commune  avec r�cup�ration du bourg et d�connexion 
de l'ancienne station.

2012 : Transport Ch�tillatard - Le Tremblay, collecteur syndical
2013 : R�seau de collecte Chatillatard, le Vaillant, le Tremblay, RD 385.

1-3 L’assainissement non collectif
Le Syndicat d’assainissement de la vall�e de l’Azergues (SAVA) est le SPANC de L�tra.

Les secteurs concern�s par l’assainissement non collectif sont situ�s dans les hameaux anciens 
p�riph�riques et les zones d’habitat diffus.
L’assainissement non collectif concerne environ 2/3 des constructions de la commune avec 230
habitations (en 2006 + 8 constructions) :

 Au Pont (1 habitation),
 La Tuile,
 Cumelle,
 Bagny (quelques habitations),
 La Gabaudi�re (quelques habitations),
 Crevel (quelques habitations), 
 La Roche (quelques habitations),
 J�rusalem,
 Le Durand (quelques habitations), 

 Le Petit Paris,
 Chatillatard (quelques habitations),
 Chavany (quelques habitations),
 Chez Le Bois (quelques habitations),
 Au Farginet (quelques habitations),
 Au Guillon (quelques habitations), 
 Le Merlier (quelques habitations),
 Cr�t de Tier,
 Lancelot (quelques habitations).
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On notera en outre 12 cuvages particuliers, dont la production totale est de 5 000 hl/an et pour 
lesquels un traitement individuel est obligatoire.

Les �tudes men�es dans le cadre du Sch�ma Directeur d’assainissement ont permis de pr�ciser les 
contraintes d’habitats.

Ainsi,  l’ensemble du territoire de L�tra se caract�rise par des pentes faibles � importantes, sur 
les coteaux des versants.
La contrainte de pente forte concerne plusieurs hameaux dont Cumelle, Le Durand, Le lancelot, La 
Roche, chez Petit et le Farginet.
En outre, le b�ti est organis� de fa�on concentr�e ou lin�aire, imbriqu� fortement au sein du 
parcellaire viticole.

Cette caract�ristique implique des surfaces parcellaires relativement faibles pouvant �tre autant de 
contraintes pour l’assainissement non collectif.

L’�tat des lieux �tabli lors des �tudes n’est pas repr�sentatif de la r�alit�, du fait de la faiblesse du 
taux de r�ponse (32%) et de l’incoh�rence de certaines r�ponses.

On rel�vera toutefois que :
- Il n’a �t� relev� aucune urgence dans la r�habilitation des 180 dispositifs d’assainissement 

visit�s.
- Seulement 25 dispositifs sont dans une urgence moyenne.

Pourtant, dans les r�ponses aux questionnaires,:
- de nombreuses habitations ne poss�dent qu’une fosse sceptique comme syst�me de 

pr�traitement
- le traitement est trop souvent inexistant,
- Environ � des effluents domestiques n’est pas pr�trait�, ni trait� avant d’�tre rejet� au milieu 

naturel.

Il faut donc noter le vieillissement des installations, en m�me temps que celui du parc de 
logements dans les hameaux concern�s par l’assainissement non collectif.

Afin d’assurer leur entretien et mise aux normes, il appara�t primordial pour l’avenir de favoriser un 
certain dynamisme visant � la r�habilitation et l’am�nagement  dans les hameaux.
Cette voie doit �tre privil�gi�e dans un premier temps � celle des constructions nouvelles risquant 
d’augmenter les contraintes d’habitat (densit�, taille du parcellaire, pente…).
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2 – Les orientations du zonage d’assainissement

2-1 - L’assainissement collectif

Les projets de renforcement de la fili�re de traitement :
Le Syndicat d’Assainissement du Val d’Azergues a termin� la construction d’une nouvelle station 
d’�puration intercommunale destin�e � traiter les eaux us�es produites par les communes 
adh�rentes (hors Oingt et Sainte-Paule), d’une capacit� nominale de 10 000 EH, afin de tenir 
compte de l’�volution d�mographique des communes (horizon 2035).

Cette future station ne prendra pas en compte les effluents viticoles.
La fili�re de traitement envisag�e est de type � boues activ�es �, fonctionnant en a�ration prolong�e.
Le site retenu pour la construction de la station syndicale se situe sur le territoire du Breuil, en rive 
droite de l’Azergues, au lieu-dit � La Terre Close �. 

Le programme des travaux comprend l’extension du r�seau de collecte et de transport des eaux 
us�es des communes de Chamelet, L�tra raccord�e d’ici 2011, Saint-Laurent d’Oingt, Ternand, 
L�gny, Bagnols, Moir�, Le Bois d’Oingt Saint V�rand et Le Breuil (ces deux derni�res sont 
actuellement en travaux).

Hypoth�ses d’�volution d’apr�s l’�tude d’impact de la future STEP du Breuil

Commune
Abonn�s 

avant travaux
Abonn�s 

apr�s travaux
EH apr�s 
travaux %

Hypoth�ses 
d’�volution (en 

EH)
Bagnols 128 192 403 8,23 % 420
Bois d’Oingt 756 1134 2381 48,63 % 2482
Le Breuil 48 72 151 3,08 % 157
Chamelet 103 154,5 324 6,62 % 338
L�gny 95 142,5 299 6,11 % 312
L�tra 93 114 239 4,88 % 249
Moir� 27 40,5 85 1,74 % 89
Saint Laurent d’Oingt 74 183 384 7,84 % 400
Saint V�rand 142 213 447 9,13 % 466
Ternand 58 87 183 3,74 % 191
Total 1524 2332,5 4896 100 % 5104

N.B. : le chiffre 2,1 personnes par logement a �t� retenu comme moyenne sur l’ensemble du territoire concern�.

Les projets d'extension du r�seau :
D’apr�s le Sch�ma Directeur d’Assainissement du SAVA (2006 G2C Environnement), les travaux 
sur le r�seau consisteront pour L�tra � :
 Ramener les zones du Badier et de La Burie sur Les Traites,
 Recueillir les eaux us�es descendant de la zone du Chatillatard et du Vaillant en aval du 

Bourg,
 Collecter et transporter les eaux us�es des hameaux situ�s sur le bassin versant du Doury (le 

Lachal…), en s’arr�tant au niveau du Philippe, 
 Le recueil des effluents des hameaux situ�s en bordure de l’Azergues (Au Pont, Le N�anne, 

Bagny) pour les ramener vers le collecteur de transport longeant l’Azergues.

Au terme de ces travaux de collecte, le nombre d’abonn�s desservis passera de 93 � 114, soit 239 
Equivalent Habitants.
Pour L�tra, on estime � environ 249 EH les possibilit�s d’�volution suppl�mentaire, soit 118 
abonn�s jusqu’en 2035, au rythme annuel de 4 logements.
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2-2 L'assainissement non collectif

Rappel : Les eaux us�es domestiques ne peuvent rejoindre le milieu naturel qu’apr�s avoir subi un 
traitement permettant de satisfaire la r�glementation en vigueur (Article 3 de l’arr�t� du 6 Mai 
1996), c'est-�-dire assurant le traitement commun et complet des eaux vannes et m�nag�res 
en comportant :

- Un dispositif de pr�traitement (fosse septique toutes eaux).
- Un dispositif de traitement (�puration et infiltration ou �puration et rejet).

Les secteurs ne pouvant pas �tre ais�ment raccord�s, soit par dispersion des habitations, soit par les 
difficult�s technico-financi�res, sont laiss�s en zone d’assainissement autonome, avec une mise aux 
normes des fili�res. Il s’agit notamment des secteurs de Lancelot, Le Merlier, Au Guillon, La Roche 
(une partie des habitations), Au Farginet (une partie des habitations), Chavany (une partie des 
habitations), Sornel, Le Philippe, Le Durand, Lachal (une partie des habitations), Le Bourg (quelques 
habitations), Au N�anne et Bagny.

Une cartographie fixe l’aptitude des sols � l’assainissement et les fili�res techniques pr�conis�es 
en terme d’assainissement autonome.
Actuellement, deux fili�res d’assainissement sont possibles :

 La tranch�e d’infiltration superficielle.
 Le lit filtrant sur�lev� non drain�.

Pour chaque nouvelle implantation d'installation individuelle (construction neuve ou r�habilitation) il 
conviendra de se conformer au sch�ma directeur d’assainissement de d�poser une demande 
d'autorisation aupr�s du SAVA.
Cette d�marche est ind�pendante de l'instruction du permis de construire et peut se faire en amont 
(les renseignements relatifs � l'habitation sont requis). La demande est adress�e au SAVA en double 
exemplaire par le formulaire FO1 ci-joint. Il a pour but de v�rifier que le projet est conforme aux 
arr�t�s du 7 septembre 2009, suivant deux �tapes : Le Contr�le de l'implantation et le Contr�le du 
bon fonctionnement.
Pour information, une �tude de sol doit �tre r�alis�e pour la cr�ation ou la r�habilitation d’ANC.

2-1 Le contr�le de l'implantation 
A - Le contr�le de la conception. 

Le p�titionnaire doit � travers ce dossier d�montrer la bonne ad�quation de sa fili�re
d'assainissement � son terrain et � son projet. Pour cela, une �tude � la parcelle est recommand�e.
Une liste de cabinets d'�tudes est jointe � titre indicatif. Le d�lai d'instruction est d'environ 1 mois.
Le SAVA �met un avis favorable avec ou sans r�serve ou un avis d�favorable.
Le p�titionnaire n'est autoris� � r�aliser les travaux qu'apr�s autorisation, en respectant les 
prescriptions du SPANC.

B - Le contr�le de la bonne ex�cution 
Lors de la r�alisation de son projet, en fin de travaux, le p�titionnaire doit obtenir du SAVA un avis 
de conformit�. Pour cela, il doit contacter AVANT DE REMBLAYER SON INSTALLATION ou 
transmettre au SAVA un avis d'ach�vement de travaux, alors un rendez vous lui sera ensuite fix� 
pour visite du dispositif. Il donne lieu � un avis du SAVA. 

2-2  le contr�le de bon fonctionnement 
Le SPANC est charg� de r�aliser un suivi p�riodique de toutes les installations existantes. Ce 
contr�le sera r�alis� sur place apr�s envoi d'un avis pr�alable de visite et donnera lieu � un avis du 
SAVA. Ce contr�le est r�alis� tous les 4 ans. 
Les prestations de contr�le donnent lieu au paiement par l'usager d’une redevance forfaitaire. Les 
modalit�s de facturation sont d�finies par l’assembl�e du SAVA aupr�s duquel il s’agira de se 
renseigner. 
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3 - Le bilan des dispositions du Plan Local d'Urbanisme

Les orientations du Plan Local d’urbanisme ont �t� �labor�es en vue de limiter les effets de 
l’urbanisation sur l’organisation de l’assainissement et des milieux :

En mati�re d’assainissement :
- Le renforcement de l’habitat en zone Ua est localis� sur les secteurs d�j� agglom�r�s, �quip�s et 

desservis par l’assainissement collectif.
- Ainsi en zone Ua, toute construction nouvelle � usage d'habitation ou d'activit�s doit �tre 

raccord�e au r�seau public d'assainissement.
- Dans l’attente de l’extension du r�seau, les secteurs d’habitation situ�s en assainissement 

collectif dans le zonage (Le Philippe, Le Tremblay…) sont class�s en zone Nh o� seuls les 
am�nagements et extensions sont autoris�s, 

- Dans les zones Nh et en l'absence d'un r�seau public d'�gouts, un dispositif d'assainissement 
individuel peut �tre autoris� � condition qu'il soit adapt� � la nature g�ologique et � la topographie 
du terrain concern�, conform�ment � la l�gislation en vigueur.
Les eaux pluviales collect�es des constructions et des voiries nouvelles doivent �tre connect�es 
vers un exutoire non dangereux pour la stabilit� de la zone. 

- Les secteurs d�di�s � l’activit�s (Ui) ou d’�quipements collectifs (Ue) peuvent b�n�ficier, dans 
l’attente d’�tre reli�s au r�seau collectif, d’un assainissement individuel dans les m�mes conditions 
de contr�le que les zones NH.

En mati�re de gestion des eaux pluviales:
- Dans l’ensemble des zones, pour toute surface imperm�abilis�e nouvelle (b�timent, voirie, 

terrasses,…) des dispositifs de r�tention des eaux pluviales doivent �tre pr�vus sur la parcelle.
- Lorsqu'il existe un r�seau d'�gouts susceptible de recevoir les eaux pluviales, leur rejet n'est pas 

accept� sur la voie publique (chauss�e, caniveaux, foss�s ...). Dans le cas contraire, le rejet doit 
�tre pr�vu et adapt� au milieu r�cepteur.
Le rejet vers un r�seau d’assainissement ou le domaine public doit �tre soumis � l’autorisation du 
gestionnaire.

- Un emplacement r�serv� R2 est pr�vu au Vaillant, pour la r�alisation d’un bassin de r�tention 
des eaux pluviales.

En outre, la constructibilit� du PLU a �t� d�finie en fonction des projets d’assainissement :

Sur les zones urbaines : Les constructions nouvelles � court et moyen terme

La zone Ua est d�limit�e sur le bourg et la Gabaudi�re.
La constructibilit� r�siduelle de la zone est limit�e � 3 parcelles, pour une capacit� comprise entre 
12 et 14 logements. 
Toutefois, cette constructibilit� est contr�l�e par la collectivit� par servitude pour la mixit� sociale.
Celle-ci ne sortira que lorsque la station d’�puration du Breuil sera raccord�e au bourg.

Surface (m�) SHON estim�e Logements Population

Zone Ua
Sur 2 parcelles 2100 480 m� 2  � 4 5 � 10

Servitude 1 4 345 Suivant projet 10 24

TOTAL 6 953 nc 12 � 14 29 � 34
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Sur le bourg: R�habilitations � moyen et long terme

Nombre de 
constructions

Logements Population

Zone Ua 3 7 � 11 17 � 26
- Maisons Sivelle et Moncorger 2 6
- Divers 1 1 � 5

Le nombre de logements nouveaux, issus de r�habilitation et ou de division, est estim� sur le bourg, 
entre 7 et 11 unit�s.
L� encore, il s’agit de constructions appartenant pour moiti� � la collectivit�.

Le total de branchements suppl�mentaires en zone Urbaine est ainsi �valu� � l’issue du PLU entre 
19 et 25, soit de 46 � 60 EH.
Le total sera port� entre 285 EH et  299 EH d’ici 2020, pour une capacit� de 488 EH pr�vue pour 
L�tra au Sch�ma G�n�ral d’Assainissement � l’�ch�ance de 2035 EH.
Le PLU respecte donc � la fois l’�ch�ance de 2011 pour la r�alisation de la nouvelle station 
d’�puration ainsi que la capacit� totale d’assainissement.

Dans les hameaux : R�habilitations et changements de destination moyen � long  terme

Les orientations du PLU favorisent l’am�nagement des constructions existantes dans les hameaux 
d’int�r�t patrimonial et paysager sous r�serve que, notamment, l’assainissement autonome y soit 
possible. Le SPANC suivra au cas par cas les demandes et les fili�res mises en œuvre.

Nombre de 
constructions

Logements Population

Zone Nh 24 24 � 30 57 � 72
- 13 secteurs

Zone As 6 6 14
- Servitudes du patrimoine agricole 

Total 30 30 � 36 71 � 86

En zone d’assainissement non collectif, le nombre de logements nouveaux ou � r�habiliter est ainsi 
estim� entre 30 et 36 unit�s.

La dynamique ainsi cr��e dans les hameaux devra permettre, en m�me temps que les 
r�habilitations ou les changements de destination, de favoriser l’entretien et les mises aux normes
des syst�mes d’assainissement anciens.

Les orientations du PLU apparaissent donc compatibles avec le zonage d’assainissement.
Il s’agira de veiller tous les 3 ans, � ce que l’�volution des constructions soit conforme aux
pr�visions �tablies.
En mati�re d’assainissement non collectif, rappelons que le contr�le sera assur� par le SPANC et 
les fili�res pourront �tre r�nov�es en m�me temps que les constructions.
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